
Les illsectes et leurs produc-
tiOIlS, som'ces de proteilles lar-
gement utilisees par de lIom-
breuses populatiolls, permet-
tellt d'aborder les probli!mes de
la faim dalls le mOIl~/e il travers
le cOllcept de ~leveloppemellt
durable.
Ce theme, retellu par l'OPIE il
l'occasioll des jom."ees 1Iatio-
lIales de l'Ellvir01lllemellt ell juin
derlliel; tI re1lco1ltre UII vif suc-
ces aupres du public.

L e rÔle des insectes dans la polli-
nisation ou la lutte biologique est
bien connu, En revanche. leur utili-
s:Hion a des fins industrielles ou ali-
mentaires reste ponctuelle alors
qu'elle offre egalement cie nom-
breuses perspectives d'autant que la
cliversite et la biomasse de l'entomo
faune sont considerables.

par Veronique Bize

Outre le miel et la soie. on sait par
exemple que les cochenilles sont
utilisees pour obtenir cles teintures
en \'ue de colorer cie carmin. les ali-
ments, les medicaments ou les cos-
metiques,
Quant aux insectes comestibles. on
va voir qu'ils presentent souvent un
grand interet nutritionnel.

L linÜ3ret
nutritionnel

des insectes et le
developpe1nerlt

durable
On estime aujourd"hui que plus cie
800 millions cI'etres humains sou!1i'ent

de sous-nuuition.
Or. les expens prevoiem pour 2010,
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une augmentation cie 30 % de la
population mondiale. soit 7.2 milliards
cI'indiviclus, ce qui equivaut en
theorie :l une augmentation cie la
procluction cie nourriture de 50 %,
Actuellement. les personnes sous-
alimentees sont particulièrement
carencees en proteines :lnimales
dans de nombreuses regions asia-
tiques ou africaines alors que l'ap-
pOI1 proteique quotidien pour un
homme de 70 kg doit etre cie 22 g
minimum.
La pr:'Hique de l'entomophagie peut
contribuer ;1 compenser ces
carences: par exemple. si les
Termites contiennent 3"; 1%de pro-
teines et 45 % de lipicles. les
Sauterelles ont une teneur en pro-
teines qui varie cie 50 ~l75 Olt)alors

que le poulet n'excède pas 23 % et
le porc, 17 %,
Dans le sud-est asi:ltique. les
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chenilles de 1\lormon commun
(Papi/io pO~)'les) sont consommees
pour lutter contre la malnutrition:
leur taille se revele etre tres COll'ecte
au bout de 17 jours de croissance et
le taux de conversion de leur nOUIl'i-
turc en proteines animales cst rapide.
En AfIique du Sud. la "cueillene" des
chenilles de pa pillon J\ilopanie
(G'ollimbrasia be/illa), un Altacide
proche de notre Paon de nuit. se
pratique depuis des millenaires. Un
bon cueilleur peut ramasser jusqu'à
20 kg de larves en une heure (pen-
dam la saison humide, de decembre
à mars). Chez cene espèce. 62 % de
la l1U'ise seche correspondent à des
proteines et constituent un excellent
complement alimentaire aux
cereales. On estime ainsi que 100 g
par jour suffisent pour satisf~lirc les
besoins en proteines ainsi qu'en sels
mineraux (calcium et phosphore) et
en vitamine B. A titre de comparai-

son, le l\'1ais ne renferme que 9 % de
proteines, et sur le plan qualitatif.
celles-ci ne contiennent que tres
peu de tryptophane. Or. cette mole-
cule est l"un des huit acides amines
essentiels, necessairement appOt1eS
simultaneme11l lors d\111 repas car
l'homme est incapable de les syn-
thétiser.

Quant aux lipides, leur composition
semble interessante dans la mesure
oÙ le taux de cholesterol est sou-
vent faible. pal1iculierement pour
les nymphes et les adultes de cer-
taines especes.
Enfin, les insectes sont riches en sels
nlineraux tels le fer. le zinc, le cal-
cium et le phoshore ainsi qu'en vita-
mines 13et D, Les larves d'abeilles
par exemple. au gout sucre et fon-
dant, sont dix fois plus liches en vita-
mine D que l"huilede foie de morue.
Ces connaissances meriteraient

d'ctre davantage prises en compte
pour combattre le rachitisme qui
touche la plupal1 des enf~lnts mal
nourris et compromet severement
leur croissance.
Par ailleurs. les criquets qui evo-
quent surtout une "plaie" ancestrale
pourraient devenir une ressource:
on constate souvent une superposi-
tion entre les pays pauvres qui
souffrent de l~lmine et les invasions
regulieres de criquets migr;llcurs.
comme c'cst le cas en Afrique sub-
sahelienne. Il ne s'agit pas, hien
evidcmmenL cie juguler ces neaux
dcvastateurs par cles captures mas-
sives destinées ;1 nourrir la popul:t-
tion, d'autant que les IraÎleme11lS
phytosanitaires sont souvent
incomparibles avec la consomma-
tion de ces Onhopteres. neanmoins
des solutions alternatives peuvent
être explorées. En Afriquc clu Nord
et au Moyen-Orient. les criquets sont
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habituellement manges frits, ce qui
leur donne un goÜt de noisetle. En
Thailande par exemple, des respon-
sables du gouvernement de la pro-
vince de PI~lchinhuri ont lance une
campagne publique de recolte des
criquets en 1983, etant dans llnca-
padte de venir il bout des invasions
locales. Les villageois ont recueilli
plus de la tonnes d'insectes qu'ils
ont vite transforme en amuse-
gueules frits. Ces derniers tlgurent
maintenant sur la liste des denrees
exponees par Cl'tle region.
De meme, la domestication du ver a
soie, vieille de 5000 ans, n'a pas
beaucoup valorise l'interet alimen-
taire des duysalides contenues dans
les cocons dont on devidait la
soie... un gaspillage ;\ reconsidérer
peut-etre.
Dans une perspective de dévelop-
pement durable. des élevages
domestiques ou industriels d'in-
sectes semblent plus intéressants
que les fermes de bovins: outre
l'aspect écologique tres imponant,
certains chercheurs ont estimé que
l'eflkacitc de conversion des vegetaux
en proteines animales etait par
exemple chez les criquets, plus de
cinq fois superieure Ù celle des
hœufs.

L Jentonlophagie :

une longue histoire
pal1agee sur tous

les continents

Grflce ;\ certaines gravures
rupestres decouvertes au cours du
siècle. il apparaÎt que l'homme pre-
historique mangeait probablement
des sauterelles.
Puis dans la bible, Moise recom-
mande aux Hébreux: "Voici donc
celles que vous pouvez manger:
les differentes especes de saute-
relles, criquets, grillons et locustes"
(Lev. 11, 22) et Jean-Baptiste, dans
le Nouveau Testament, survit dans
le deser1 grace aux Sauterelles et
au miel sauvage. La Torah et le
Coran citent aussi d'antiques cou-

E/I R~pllblilflle de (;1I11II}e.dellx lal1'es {//( M'JlÎllres ap/m'cié d" Rhytleuphnrll.' plI<)('niei,; (L'oh;o/llèr"

Cllrcllliv/lidéJ dal/s 111/PS('IItIO-lroIIC de l'allllier â bllile (Elad~ gllino.:(',;b J. (Cllch(; N. f'/(;ol i

tumes liées à la consommation
d'insectes,
En relisant Aristote, Pline ou
Hérodote. on constate que les
Grecs étaient friands cie chenilles.
Quant aux Romains, il ne dédai-
gnaient pas les Cigales,
Plus proche de nous, le célèbre
entomologiste .lean-Henri Fabre
propose des recettes clans ses
"Souvenirs entomologiques",
comme celle a base cles chenilles
d'un papillon de nuit, le Gate-bois
(Co:';:.'wscossus) : "Ranges ell bro-
cbettes, ils son/ e:J,poses slir le gril
(Il/X ardelll:'i d'line braise uive, U/7e
pincee de sel, cOlldimellt oblige de
1l0S mets, esl le selll appoint qui
il1telVielllle. le roti se dore, douce-
ment gresil/e. pleure qllelqlles
larmes builellses. qui prellnentfell
ail cOl/tacI des cbarbolls et bnÎle/7t
auec IIlle belle pa m me bl{lIlcbe.
Voilà qui estlait. Seruol1s cballd...
Le temoignage est ullanime. Le roti
est jlltellx, souple et de ballt g07Ît...
Le cOlllellU est delicieux" (Fabre,
X. VI p.106)
De nos jours, plus de 500 espèces
sont regulierement consommees fi
travers le monde. On ne connaÎt
probablement que le centieme des
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insectes comestibles. En Afrique
(Algerie, Cameroun, Ouganda.
Zaire, Afrique du Sud. ...). en
Amcrique (Bresil. Colomhie.
tvlexique, Venezuela..,.), en Asie
(Chine, Japon, Inde. Indonesie,
Asie du Sud-Est ) et en Australie
(Aborigenes), les insectes sont cui-
sines seches, houillis. grilles ou
frits. Dans toute l'Afrique, les larves
du charançon du Palmier, RbYI7-
cbophortls pboellicis, sont particu-
lierement apprecièes. On peut
extraire jusqu'Ù 30 ou 40 larves
apodes des cœurs de palmier et
leur goÜt est delicieux. A Pointe-
Noire au Congo, leur prix esl cinq
fois superieur à celui du kilo de
bœuf.
Chez certaines ethnies, la consom-
mation d'insectes s'accompagne
souvenl cie rituels. Ainsi. certaines
punaises ne peuvent etre mangees
que par les anciens en Afrique

alors qu'elles sont régulière-
ment consommees au Mexique
(elle contiennent 30 ;\ 70 % de
proteines). En FI~lncc.nOll<;mangeons
des crevctles. des escargots. des
huÎtres mais plus d'insectes... tout
est donc une question d'ouvelture
d'esprit.
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De nou,velles
per~pectives

gastrono'lniques

Selon Bruno Comby. l'un des pre-
curseurs de reI1lomophagie dans
les pays occidentaux. si l'idee de
manger cks insectes suscite sou-
vent la repulsion, leur gout est
pourtant clelicieux, fondant et onc-
tueux. plutÔt sale que sucre,
La plupart des recettes a base de
viande ou de poisson peuvent etre
transposees aux insectes.
Ainsi. b saveur du grillon domes-
tique cvoque celle d'une escalope
panee ~"ila creme, le gout de cer-
taines chrysalides ressemble ~1
celui d'une omektte aux pommes
de tl.:l1"eet IL-scarabee sacre ren-

venu cuisiner des grillons, des vers
de farine et des phasmes, tous tres
apprécies par les visiteurs curieux
et souvent audacieux,

A la lumiere de ces quelques
exemples. on comprend que l'en-
tomophagie peut reellement
cOI1lribuer a limiter les carences
proteiques des habitants des pays
en voie de développement.
La ceinture intertropicale offre en
particulier des ressources tres inte-
ressantes, tant sur le plan qualitatif
que quantitatif.
Malheureusement. les forets tropi-
cales sont defrichees a un rythme
preoccupant. allant jusqu'a 30
hectares à la minute dans certaines
regions du globe,
Comme le disait Raymond Pujol,
du Museum National d'Histoire

contre dans le Sahara rappelle les
heignets de poisson. en plus onc-
tueux.
À Ne",York en 1992, pour le cen-
tieme anniversaire de la Societe
entomologique de la ville. un "bug
banquet" fut propose aux invites
qui ont pu apprécier la trempette
poinee aux larves de tenehrions
ou la tarte chocolatee a ux grillons.
Depuis 1993, à rInsectarium de
j\!ontreal. la manifestation
"Croque-insectes" rencontre un
succes croissant (plus de 20 000
visiteurs) et le chef cuisinier, .Ie~lJ1-
Louis Thémis, se doit d'inventer
chaque annec de nouvelles
recettes,
Lors de nos Portcs Ouvertcs, il eta it

Dessill ..1//11<' Llllpgi

Naturelle. lors de sa conference :1
l'OPIE, en Centrafrique par
exemple, toute la foret est dej:1
vendue à diverses entreprises
occidenta les,
Le maintien cie la biodiversite reste
donc un souci majeur, De nom-
breuses especes nouvelles d'in-
sectes sont encore ~"i découvrir
dans ces milieux particulièrement
riches, non seulement dans une
perspective alimentaire mais aussi
pour des :Ipplications medicinales.
En effet. si on connaÎt de mieux en
mieux les proprietes des plames et
leurs vertus curatives. celles des
inse<.:les som encore trop confiden-
tielles. Voilà un autre thème à
explorer! 0
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Recettes
de Jean-Louis THEMIS
Aeras de larves de 7C/l(JhriOlls
(pour G portions)
Ingredients: 60 ml larves de
ténébrions (vers de farine) - 250
ml farine - 15 ml poudre a pate
- 1 œuf - sel et poivre - 250 ml
d'eau froide - 20 ml huile - 15
m] piment fort - 1 gousse d'ai]
hache - 1 oignon hache - 5 ml
thym - 2 ml poudre de clou de
girofle.
Methode : f~tiresecher les larves
au f'our à 150°C de 45 min à 1
heure, Former une fontaine
avec la farine et mettre tous les
ingredients au centre, sauf les
larves, Melanger jusqu'a l'obten-
tion d'une pate homogene et 1

ajouter les larves, Laisser repo-
ser une heure puis frire, une 1
cuilleree :1 la t'ois. Servir avec
une sauce pimentee,

Gril/OIlS (//1 cl1oco/(/1 (donne 24
bouchees) : une recelle Lres
appreciee par nos visiteurs!
Avec 24 grillons et 250 g de cho-
colat mi-amer:
faire secher les grillons au four :1
150°C de 25 a 30 min pendant
que ]e chocolat fond au bain-
marie. Plonger les grillons un à
un dans le chocolat eL laisser
figer sur du papier cire.
Cette recette peut egalement
convenir avec des criquets ou
des chrysalides de 130mbyx (ver
Ù soie).

Pour en savoir plus

Comby, B. 1990 - Delicieux
insectes: les proteines du futur -
Editions.louvence, Geneve - 156 p.

Insectarium de Montreal,
1997 - Des insectes A CRO-
QUER - Guide de decouvertes -

Receltes de .lean-Louis Thémis -
Les Editions de l'Homme - 140 p.
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